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L A  V R I L L E
(Fuu- Twrslrc Bacr

A R R I T R E
Swensaurr)

1. GB\ERALITS
Âprès 1e Barani, 1a vxiue ari iàxe est 1'é1énent esseûtie1 à naitr iser dans

le progression du jeune tidlpoliniste. Son acquisition dsns u-ne foîBe technique pure
atteste un certain niveau de naitr ise et condit iome 1es possibi l i tés u1térieur.es de
progrès.

11 est important de préciser unê fois ile plus que toutes 1es vrilles en
rotation avant ou en rotation arriè?e doivent ôtre effectuées dans 1e nêne sens.
11 faut se néfier des gy)lnastes qui viillent en avant alans 1e nêne sens qu'ils
effectuent 1a 'rronaladetr. Àu cours d' lme ronalade l ied drappel gauche, 1e corps
effectue une vrille à d-ioite. C'est 1a raison pour laquellê les \,ri11es en avant
à 1ê poutTe et au saut de chevêl sont souvelt inversées par rapport aux ç'ri1les
arrière.

Au tra,îpol ine, i-L faut âbsolunent éviter certe erreur qui inrerdira p]us
tard 1!applentissage cotlect des'rf l i f f ist ' .

1.1, ConneBi détefldrer 1e sens ale îr i1le ?

Cette observation doit être faite au cours des pienièrs contacts avec
le trarÂpo1ine. ltûre naûièr:e générafe, la najorité des individus sont dioitiers
et vrillent vers 1a gaùch€. Fn cas ile vrifle spontanée à droite (sur une,.ril1e
debout par exeaple) stenquérir auprès ilu sujet pour savoir sril est gaucher
droltier ou arbidlextre, Cetie'deinière situation est 1e plùs délicate, car un
a$bitextre peut être plus à 1'aise en vrilfant à gauche en position debout et
à dtoite de 1a position agslse. Itne é1ève a.nbidextre xû's. dit ur j our : "jréplBche
les poûEes ale terrê dê la nêin gauehe et les carottes ile fa ûain droite, coùnent
6âvoir de quel côté je wi11e". Devart ceLte situation et après 1'cbservalion de
nonbrerx eÊsêis, un côté est déterniné et i1 ne doit p1u6 être changé, sous
aucun pré Lerle.

1 .2. Comneq! !9q!I]0l9l1alg!!9gll1! j9Ls de !'rille ?

. Se placer sur fe côté gauche de l-rexécutant,

. Srll v1.ille à gauche i1 présente drabord 1a poilrrine puis 1e dos, que
fa rr i11e soit vers 1lavart ou vers lrarr ière.

En utiliesnt co sy6tèbe, il nry a eucune confusion possible.

1.3, ljtilisation de 1a vri11e airière daaÊ 1e6 eochaineneBte

L1le spparait daDÊ les exercices i-nposés du prograeEe nationaf à partir
de la catégorie natioaal-o rt3'r. Son incorporation dsrs 1e6 exerciceô litÊ'eg e6t

- fonction du degré de difficulté. A Bozenar chez 1eE jeureê fi.Lles Ie pourceotage
é'calt d,e l,J f pour 1a v"i11e et de 5'7 iÀ povr la doùble 1rrille. Chez 1es jeunee
ge!6 de 2 $ pour la vr1l1e et 13'fr po.or 1a double vri11e.

La rri11e arrière est indispenÊable à lq progrossion technlque, ctest 1rr
exercice'rconstructif du rrrudolphrr, de la alouble et de la triple \rTill-e, Dais
égaleEeIlt de tous 1es rfliftisr et ntriffist utllisant le nouveôent de vrllle
d€ns les formes nINi et n0l lTn.



- 2 -

1 .1,. Desr. is de diff iculté

Tra.DpoliÈê
'1 Yli t1e 6/10
2 v.r lues B/10
3 rrf l f les 10/10

Tunbling
8/1o

12/1o
20/10

' . r .  F v n l  l r , r  , i ê  i q  v r i l ' ê  q - p i è r e

T-ranalyse technique ne peut être abordée sans tâiie un rappel historique
de lrévol- lrt ion de lê vri l le. CresL 6ans êucun doute 1téléûent qui a posé le plus
ile problèmes au.. tecbnici.ens et aux enirsjBeurs "

L e s  p r . L : è r e s  v r i  l l e s  a r .  s o 1  r é a L i s é e s  p a r  L è Ê  g j / n r a s t e s ,  o L '  , r v i s t r ,

écaiee! co&pârables dans le lonte à' /2 1û )/L graÀpé. Les plongeurs tenus
par feur règlerûent de coBpétition exigeant que l€, \,'riffe soit d;clench4en phase
aérierae ont nis au point ul1e technique qui est dteilieurs touj our:s utilisée.
Ï-es preniers ira.npolinistes yenent du plongeonr il étâit Dôrna1 que cette '!ech-
nique fûi reprise au t?anpolir}e, Â pat'tir drwre position en extension, fe décfèn-
cheeent de la vri11e est eflectué par 1111 nouvenent dissl'lrétrique des rûenbres
supé::ieurs. Pour ulle vri11e à gauche, le bras gauche s!êbsisse dsr}s le plsn pas-
sent pa! fe fuiur axe de rli1le (figne j oig!âÈt, les çbevifles à la téte) 1e bras
droit s rélevent letéra1e!ùent.'Jne autre techn:qu. a été présenté par les jeunes f i l les japonsises mai..
e1le ne Êresi pas développée pour des raisots tecbriques et surtout esthétiquee,
Le dér:oùlenent était 1e suivant : salto arrière groupé puis vri11e sur affodgesent
du corps. 0n xetrouve fà une si-nilitude avec 1e salto avant groupé 1/2 \rrllle.
Pal 'â sû Le, -[a r,.r i l le dlr LJ?e ILjre oouchon a éLé uLi. l isée par -Les gymnas_ es.
Dans ce tJæe de vriile, il nry â pas de nouvenent ale rotatior autour alè lraxe
longitudinâI au départ de 1â toi le. 'La ! 'r i1le est déclencbée en phase aérier1ne
par lrrr rûouveloeÊt ondulatoiro (la partie iûférieùe du cofpE tournant dans le sens
opposé à celui de la part ie supérieure). Dès que ee oouvelteDt cesse, la vri1l6
cesse. Cette technique est encore précon1séo par des entraineuts de gyGrastlque
pou/ des raisons de siabll i ié à 1a réception. Au tre-npcline e1le nreEt pas uti-
1lsée potl.r des raisons d'esthétique et d,eff icacité. &r outre cette forlre est
péna1isée pêr ]e règlenent qui exige le corps "plat,r' su cours de nouveneût de
!Til1e, 11 faût égaleBent signê1er ure évol.utior dans 1a positioB des rûeûbles
supérier-us. &1 dehors de la positioB spécifique utilisée par 1es pfongeu:rs, une
ûains Êur 1a tête 1'âutrê sur 1a poitrirle exigée par 1a rentrée alans lres-u. Les
gynnastes ont loûgtelûpÉ eoDEervé 1e blas du côté de la vrilte ê11oBgé 1e long
de 1a tête et l 'autre replié sl l Î  la.poitr ine (ou inverseroent). Ces posit ions
ne soàt jâsais utilisées ps"r lee tfa$polinistes cêr efleg soDt coniraires aux
principes de déclenchetseût. tes deu* positioos sriivsnteÊ soDt classiques au'tra$poline I

. Me&bres supérieurs r€p1iés sur la poitriDe ( ûBnl ltp)
, MeabreÊ supérleurs tendus le long dlr corp6 (technique aodeîDe) plus

esihétiquê et côltseillée par 1e règ1enêût de conpétition.

')

La vri11e est avaot tout un Falto arriàre
roule une ro Le.t ion lonÊiLudlnale-

Afi.n de faciliter lranalyse technique aie
détexqinei troiE phaseg distinates I

2.1 . Phase d'appui êscenilal] te
2.2. Phase aéliel lne

2.2.1 . Accéléietton et conduite
2. 2. 2. Déccélér'st iorr

2.3. Phase d t appui descenalante

tendu eu colrE duquel se dé-

la L'lifle, il e6t poEsible de
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_ _ -g"ttg phese débute au point !3ort bas et se teraine au départ des pieds
de fa tolle. Les êctions rÂuscufaires et 1e placeaent relatif de6 àifféreots seg_
nents corporels Les uj1s par rapport aux autres êt par rapport ar:x axes de réfé_
rence déterninent 1rélévation, la. rotêtion autor:r Aès aittlrents axeÀ et le dé_
placeûenr éventuef.

2.1. Phase d rêppui ascendantê

2.2. Phase sérieaao

2.1 .1 . Point nort bas

_ La toile est au point 1ê plus bas, l-es nenbres supériours sont éIevés,
le tronc est proche de 1a veiticale, 1es nelrbres infériewi ont effectué leu1.
poussée dans la toi1e.

2.1 .2. Phase ascendante

_ l,e.cgrps se prépare à la rotation vers lrarr ière, Ie tronc srétenal pro_
g ress i ven - r  |  ( exLens ion  do rsa re  hauLe) .

2 ,1  .3 .  Take  o f f

A ce rûoDea1, précis où les pieds vont quitter la toile :
,  les.oenbres suprlr ieurs sont âu dessus de la téte, le bras gauche

légèrenent t iré vers f,arr ière entralnart une très légère rotation du tronc dans
1e nêne sens, 1e bassin restant f ixé en direction.

. Ia posit ion généra1e du corps est 1'erLension.

. La tête est en position ûolna1e en très légère snticipation

. Les nenbres inférieurs sont tendus.
NB : Cetlre position est drautant plus accentuée que

lnportant.
le nonbre de vrif fes est

2,2.1 , AccéIéraLion et conduite

- ],e léger nouvedeût dranticj.pation au niyeau ilu tronc et, des menbres
supérieurs est Ênplifié par ltabaisoànent 1até!êl du bras gauche et alu brs.s droii,
vers lravaDt. Ce nouveDent est un EouveDent lconduit". Les bras voût se plaquer
fe long du tronc ou sur 1a poitrine selon 1ê technique choisie. Âu niveau alu
traln poiteur, il faut lattrapper le retard autour de 1,axe tr.ansversal (posi-
tion initiafe en exlension) êt autour ale 1tâxe loDgj.tualinal anticipêtion de la
\tri1le par le tronc. CteÉt le rô1e du trshootn ou du ukicku conne llappellent
plus ju6tenent nos anls britan4iques. Ce tlouveeeBt permet de replacei Le segment
iDfériour pat lapport au tronc et draplatir le coris. te,bassin est alors soli_
alalre des lûenbres inférieurs et du tronc, if coaduii 1a rri1le boene le j,elait
un volant.

I. I  €sL inport€nt de préciser que le Ishoot" nrest qurun mouvenênt de
rep-Lacenent des segnents. Ctest un élénrenL de condui€ et non pas ale déclenche_
nent conne beaucoup dientraineuts 1e pensellt,

2.2.2. Raleatisseroent

Lorsque le corps a parcouru 18Oo
environ 270o de vrlf le, Crest à ce nonentr
et Ie bras gauche 1égèrenent vêrs lravant
un plan latéra1, Àttention ce nouvenent it

de rotation en salto, i l  a effectué
que le bras droit srécarte latéralenent
por,r! se retrouver 1ruû et ltautr:e daBs

s' j .u"t.r oas" iuemËni. Ei-!- j- ! iremb"es inférieurs se f léchissent sui 1e
contrôlé le s n e d

tronc et
to i l e .se replacent à la vert icale vers 1e bas pour préparer le contact svec 1a



2 . 1 ,  P h a s e  d t a o o i  d e s c . n d a . L -

Àu nonent précis de l r iepact des pieds sùr la ] ,oi le,  les menbres infé-
r ieuis dolvent être vert icaux, le tronc est incl iné vêrs f 'avant.  Au couls de
l r e n l o n c o m o n L  o e  I a  L o i  l e ,  f e s  n e m b r e s  s u p é r i e u r s  s ' é l è v e n t  r â p i d e m e n L  - 1 r  - L e
tronc se redresse 1égèrenent en fonction de 1a figure suivante.

5, AU NIVzu DES SBISATISS
I I  s rag iL  su r tou l  dâns  ce  ps rag raDh-  de  dé f i n i r  l es  :nd  ca t i ons  pe_ -

nei,tant à 1'é1ève d'assocler une sensation, Ùn signâl (visuel ou autre) à ur}e
action notrice pâr1ricÈ1ière.

r.1. -Ehs!.9-gle!gll

, LrxER LEs BRAS AU-DEssus DE LA TÊTE
. IIIRIGER LE BUSTE DANS LE SENS DE LA VRILLE PAR IJN GRqNDI SSEI"IEI.IT DU

BRAS GAI.JCHE (CôTE VRILI-E)

o b j e c t j f  :  D é c l e n c f . r  l e  v " : l l ê  p a r  m  g r a n d i s s ê m e 1 L  e , p ê r  - ' e x t r é B i t é
du fevier sans re1âcheûent latéral du tronc.

J.2. Phase aérienne

, SÈoorER vERS tA GAucHÊ (vnrue À cnucHr)
0bjectif | 1-r anlricipat ion prise par le buste produit u.n retaral au niveau

dL  L ra jn  po r teu r  qu r i f  f au t  ra t r rape r  au  p lus  v ; te  po r .1  rep lac - r  _e  no rps  en
posit ion pfate.

, A aAtssen LE BRns GAUcftE TENDIJ coNTRE LA cutssE GAUCHE ET tr DRotr
VERS LE VENTRE.

objecLif  :  Anpl i f ier le !ûouveEent de vr i l le avec Le pl .rs grand segment
possible et 1 'accé1érer.

, Se runclR ArJ t4A,\tmr,l pouR sE RAppRocHËR DE L'ME,. LoNcITUDIML,

O b j e c t i l  :  T o n i f i c a t i o n  g j n é r a l e  p o u r  é v i c e r  
' l e s  

n o u v e m e n L s  p a r ê s l r e s
et perBettre rrne vri11e rapiile. Plus le nouvenent de v]:i11e est rapide plus tôt
i l  se ternine, ce qui faci l i te le contrôle et 1ê sécuri té de 1a récept ion.

, SeurtR LEs PIEDs rouRNER BIEN RoxD
objecti f  :  Cêtte sensation est essentiel le e1le garantit  une rotalr ion

!égu1ière ssÈs lelacheheLt,

, Cournôrrn L'owERTURE DES MEI'IBREs supÉRrEURs,

objectif : Ce nouveûeni doit être actif. 11 ne faut pas t,olérer u.ne
ouve"ture gans contrôle provoqué par 1Ù} relachement et accentué par ls, force
centrifugée. Ce défaut e6t ps-r:ticullèTeûent fréquent dânÊ 1eÊ doubleÊ vrifles.
Ùne ouverture pasEive déséquilib?e et perturbe lrenchaiEenent du saut suiTant,
11 est péna1iÊé pai les juges par 1 ou 2/1A de point.

, CaRpm et FIN DE vRILLE po-R EIITRER vERTI CALÊMENT DANS LA TotLE,

, Brer sErwtR sÊs prEDs AVANI L'Et'ffRÉE DAls LA TorLE,



objecti f  I  Arrêt du nouvonent de vrif le. Contr 'ôle précis d'a 'r landingrt
I " j , . . r . " . * * '  P - j r Â r F . . i ô r  d r  s a u ] ,  s r - j v a n t .

1 .3 .  Re tou r  à  1a  to i l e

r'?énétrer dêns 1; i-oile
au cent! 'e de la toi le.

UDJ ect l l  :  J tepafataon

4, AU PI-AN IV1ECAIIIOJE

1es Benbres inférieurs tendus et verticalrx

de la tigrire suivaûte,

l . l  Phase d iaDaui

4.1,1. Àctions fâvorisant 1e rebond.

Lré1évatior. du corps sere fonction des para&ètres suilânts i

.  l l auLe l . - r  du  sau t  p ré 'éôpn i  r ^n fo1 .eD- ' rL  o  l a  Lu i l e l

.  Ang le  dê  pénéc ra r ion  . i  po :û ' ,  l  : npdc l  . j  t r  1ê  to i l e

. Actions muscu-Iaires ( ,oniq r"s eu .r l .namiques)
" Ingle de dépsrir
. Tenps drapprli

4.1.2. Àctions favorisani 1a rotation en sê1to "l loteuî saltor ' .

- _ - . ' , - _  t .  l ê  t e  1 1  q q -  q s c e l d a n t e  d e

l a  t . o i l e .  C r e s t  i ' 1 r a n g 1 e  d e  r o t â l i o n " .
.  A u  E o r û e n b  p r é c i s  d u  i a - t e  o l : r '  l a  p r o j ô c t i o n  d e  " C "  s '  L r ' o L r e  L i g à -

î È 4 ê . t  ê -  n - - i ; - ê  , t ê  t e  4  , - . r  a - 1 . 1 . r i 4 è  r o r  "  
- É - n - . i  1 r  d .  â  , ' - l e  :  c ê L i e

poussée excentrique crée une rotalrion vers ltarî'ière autour de 1'axe transversal
. La quantité de rotation Êst al t autani plus inportante qu'efle est

déc lenché .  avec  1a  p lLs  g rand  b ras  oe  l cv j . e r  DJss :L re .

1,.1.3, Actlons fâvorisaût 1a rotation en vrl11e r] '{ô1,eur Vri l len

conne nous lravons dit précédennent: la vri11e arrière est une v:'ii1e
alite de ncouplen c'eÊi à diie que le nouverûent de 1rri1le a son origine sur 1a
toile. l,taction starter est Èroduite per 1'aEticipatior du nouvenent ale vrille
au niveou du tloBc. Cette lotailon est allplifiée par 1es ûenbreÉ supérieurs.
Cet+-e Èotion esi e69entielle car p1u9 1e bras de levier èst grend plus 1a
quantlté de rotation créé sera inpol::tente,

Suite à ces actj.oûs lrusculaires le corp6 va qLitt,er 1a toile aniné
d'une rotal,ion coûbinée autour de 1'axe trallsvetsal et de 1'arcê loûgiiudinêI.
Le tr:êj! inférieu" est eatrainé dang cê oouvenent de rEille par translert du
nonent a-ngu-l{rire ilu tronc à flensenble du corps, Il faùt préciger que 1e salto
v!il1é derûande ûoins de rotation trarsversale quru.n 6a1to tendu. Ceci peut
s'expfiquer pâ? 1a position oblique du corps au co'rrs de la phase aérienne qui
résuit le rodent al'iDertie du eorps. Cette observ.rtion se confirue alr cours des
iloubles et triples rlrilLes qui sont réâliséeB de p1u6 en plus obliqueûent ar/ec
de moins ên l0oilû6 de sêlto.

4.2. Phase aérienne

L.2-1 . Le Àlouvenent
avec le nourenent de vrille.

lç.2.2. l,ceéIéraLi.on

T ê  r q n r , r ^ . h ê h è n + . 1 ê a

de rotetion transversale se pourgu.it sinultaoéûent

de Ia vril1e

nembres supérieurs contre 1e tronc et l raplat is-
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seneni du corps consécutif âu rshooth diDûinue le donent d'inertie et ausûente
1a vitesse angufaire de 1a \rl'ilfe.

4,.2.3. Le vri l1e est raleûtie pêr 1r ouvertïre
puis pajc 1e casser précédent 1a rentrée dans la toife
d' i :rert ie) .

4,.2.1,.. Le noureaeirt de carper a égaleoent une
Ia r:otation lrransversale, 11 pêrnet dlajuslre! au degré
inférieurs dans 1a toile.

4.3. Retour à la toite

Au EorÂent dù landing, 1a position des DleBbfes inférieut's (verticauï
et aù centre de la toile) allsi que celie du tlonc perhettent drobtenii auItcône de pénétration" parfait qni assurelaj Ïes conditions optinales de renvoi
pour le saut sûivant.

5. ACOJIS TEOINISJI
AvaÀi, draborder 1rétude de 1a v!i11e arrière, i1 est indispensable

de naîtriser :
5.1, 3/1, saALo avant (piqué américain)
5.2. Salto arrière en posit ion ' tcaipé ouvert ' ,
5,3, Sslto arrière tend11 (corps pfat ou 1égèrenent creur)
5,4. Se]to avent carpé 1/2 \rr"I1]'ë
5.5. Barêri

6. EXMCICFS PRtrARATÛIRES CÛ\STRUCJ.IFS
Ce rle sont pas deg éducatifÊ spécifiques rûêis leur réalisation faci_

fite Itacquisition de la .ç'?i11e srrièle par ùe prise dtinfornations sensorielles
directelrent en relation avec lreLel"cice lobjecti f ' , .

6.1 . Dos 1/2 ûi11ê. . .  debotrt
6.2. Dos 1/2 vri l le...  Ventle
6.3. Dos 1 yri l le.,,  dos (cat t ir ist)
6 .1 , .  Sé r ie  de  , ' ca t .  t v i s t )
6.5. Série de trxol1ertr (assis 1/2 vri .1Ie êsêis)
6 .6 .  P r , ] I  ove r  ' 1 /2  l . r i l l e , . .  Àss i s
6.7. PUII over 1/2 Êi11ê... plat dos
6.8. 3//, /  ealto €r! ièrê...  verirê
6,9, VeEtle 1/2 *111e... Ventre
6.1o.Itaboon 1/2 ar:,! l ,ê.,.  doe

7. Dil,IARCHE PflMOGIOJE
?lusleurê déûarches peuveDt être utill.sées nê19 1e6 réÊultets êù

nir/eau de 1â forne teclmique de 1ê rri11e seront différent,s :

7 .1  .  Mé tbgde  c l sss iquc

Cette ilénarche est conseilléê car elte conalÈit à des vrilles très
techniques. Hé1as certalns coDpétiteurs sont f lal1elgj.quesr, à aa j/2 vri l1e...
piqué €'Ioéricain'r.

des nenbres supérieurs
(al€nentation du nonenl,

actioû régulatrice gur
pr:ès f lenirée des l0enbres



7 .1 .1 ,  1 / ' 2  t ' ' i l l e . , ,  ven+- re
7 ,1 .2 .  1  v r i l f e . . .  dos  (1 /2  +  1 /2 )
'1.1 .3. i /2 vr!77e 3/4 sa11ro. . .  dos
'7 .  ' .A -  1 /2  . . t r r i l l e  j / 1 ,  sa1 to . . .  Àcs ig
'/ .1,5. 1/2 vr1l l-e 3.4 ss,l+,o -t 1/2 yri1le...  4 pattes
7.1'6. 1/2 rî17.Ie 3/L ee'a+ra + 1/2 vri1le. ". debout

11 feut bien faire sentir: : 1/2 vrille + salto avent 1/2.dr1lle

7,2. Ln cas d' inpossibi l i té de léa.l iser correcteûent la "1/2 vri f le
) /1+  evexL '  ,  j '  f s - J l  l r opose r  une  au l - re  Bpp lcch . ' -  c i -  - a  v r i l  l e  a - - r l è re ,  à  pa r t  c
dtun déclenchenent aérien. Cètte iechnique ne nous convient pss arsl$ e:l1e est
préférable à rn 'rblocage'r.

?,2.1 . Salto arrière +-endu

7.2.3. 3/1, arr ière '1/2 vri t le...  ptat alos
7.2,4. Selto arriè|e 1 eri l le

Dans 1e cas où cette dénêr:che est uti-ligée, il est lndispensebie de
traveiller silrultanéEent la 1/? 1rxi1le 3//* efiÀ d,e oréer des interfdrences
entle les delx techlrio.ues. Progressiveaent 1a vril1e se déclenchera de llus ên
pfus i,ôt.

Quând la \rri11e eÉt réaiieée dans la forne on constate {lue 1e tran-
poliniste esi alors capable de rdaliser 1réducati l  Je base 1/2 v'. l I fe 3/4.

8, ÛFAIJTS TYPES
6.1 .  Départ  d_ôla toi lq

.  A o s  i s s e m ê n i  d e  I ' é p s u t e  d u  c ô t e  d . e  l a  v r i - 1 e  :  , i n s i e t e r  6 J r . l e
grandissedeni du brêÊ côté l.rilletr.

. Shoct lâtéraL, Leg pleds sont 1e.scéB dans 1e selrê de k vrlIle 1e
déclencheneût êe falt par les pied€. 'tl,eiarder le shoot eI] pensani à ?ousset
.orpl  èteE.nt.

. Les pieds pari,ent dans 1e sens opposé à la vl.ille "insister sur le
shootrr êt ls lecherche de 1 râplêtis geûeTtt.

t  - 2 , t .  ) / 4  a r t l e r e  r e n o u

8.2. Fhase aérierure

. Têie ent ercterslolj, c6?pe caebré ; 1e r'riiLe ne tou.rne pas rond :
'rNe pas che?che? à volr, le corp6 doit être plst et d1*'.

. Mauvais placearend deê ûerbres supérielrs ! il feut êtrê très exi-
geatrrt Ê1È 1e pleceneat et Ee pês to1érer dlè rfanisisiesr. Ifs dolvent être
croiÊés sr:l: 1a polt"14e, olr serrés le 10rl€ deg ,Jùis$eE.

. ûuvertu:e iles deabres fltpérleurs non contrôlés. lnslslrer sur 1a
coÉduite de ce nouvenènL et plùe particuLièreneÊt aLê86 1e cas de !-ri11e bîas
-Le -LOûg AU COrpS,

, Xxcès de ro-bâtion es salto
UN pRrnctpE FoNDA,TqENTAL DU TRAfipoLINE EXrcE D'fiRÊ ToluouRs EN $us

ROTATIoN, Lr effet, i1 est tcuj orrs poseible draccélére! une rotation par dj--
tiûuiièû du Eoment aitineriie mêie i1 eÉt très difflcile voire inDoÊeible de
suFpriDe" un excèe de rotatlot!,

En tout,es circonstallceg l'lincident'r erovient taulouis dlune jrur-I9:
tat ion.



Un dlénent nrest êcquiÊ que dans la mesur:e où i l  peut être incaf-
poré dens une liaison. CertaiÈes facilitent ]a réalisation de la fisure drautres
con r ra igoen i r  ' ' exécuLan t  à  Ln  e f fo r t  pa rL i cu l i e r .

9, B\CMINB'IB{IS

I-reûples ale fialsons :
y. r.  bac.K carpe - !u_11
9,2. Barani - Fu.1l
9.J. Barani - Back gp - Iul1
9.4. Barani - Back cp - nru
9. 5. 11]-11 - Rudolph
Y, b. rluclofph - !11_t1

10. gg!ruS D'ACHAINP]B{TS T\ CTIËIITION
Ces l ia:sons ont été relevjes lors

10.1. Chez 1es i elrnes f i l1es

. Barani I'ufl Rudy

. l]aranl iual 2 bâck
, tuxani Frdl Bâck cp
. 2 !\rlf f\rfl 1 3/L Aaaît

. 2 I\r-11 I\1 l 2lb-1l

. 2 IUlf 2 !b11 l\rf1

. 1/2 O11t, Ih11 Rudy
, .t/2 rn Fu11 2 t\rt1
. Rudy Fu1l 2 3//+ Av.U
. 2 Back F\Jl-l 1/2 Iî 1/2 oùL
. 1/2 Ii în1.1 2 3/1, Lna
. 1/2 ùIt !\rI1 2 I\.r11
. 2 !t11 Iu11 2 3/4 AaL

10.2.-@.&Lbre_

, Baranl Fu11 3/4 ÀyL
. Rudy lul-1 1 3/l+ Aat
. Barani fb1l Back td
. Rudy Futl 2 fi]1l
. 1/2 rn FUJI1 3//+ ,'\rL
, 1/.2 Iî 1 Owl. Fttl]- 2 3//+ A-rt;
. 1/2 Oltt YuIl 2 3/L Ayt
. 1/2 h 1/2 out Fu1I 1 1/2 out

H<HLIP:ÉJW

des Chanpionnalrs du Monde de Boze-

OEÏSNR SA
V DE MM,NTE SA
PAITXDES N
CONTN.TREII F
s0R1ÀN0 n
LXHTO CAN
IIÀNDA JP
PAZOS N
!'AIRCHILD 1]SA
IIIID!}ILAIJB D
'TER]"AS NL
mNNXSSY US,4,
SCHEILE D
M,ÛSI^'ICKT D

POUSTIE SÂ
SNIISA SA
R1JGIIEIMEZ lJSÀ
STEINT'on,Î NÎ,
KovAcH usÀ
STINEL},IÂN Ci]
I,III,RA D
BGCE CÀN
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ROLES DTS II.]FOMIATIOIS SF}ISORIE.IÊS T! ACROBATIE

' rL'acrobate est ur n&rdlfère eustial ien, de ltordre des nèrsupiaux,
poLrf.ll1l d rulte irenbrân e p&tachute lui per.mettant de eauier de braûcho en branehel

Cette définition conçùe selon le roodèfe alimaf ûet en évictence -Les spé-
ciflcités dont chaque espèce se alote afin de répondre arlx exlgeÈces d.r nj.lieu,
de la feÇon la plus adêptée.

Lr hosroe évo1ue su-r ls piste terreÉtxe, nsge slrr la piste &quatique,
nais ne se neut dans 1ê Diste aérierxe que ale fâçon l initée, Bien qu' i l  puisse
recourir à des at'tilices technologiques déjà ùaglnéÊ eyec infortune depris
lcere, concrétisés à Libeure sctuefle per fes êi les volantes, i l  ne dispose
dtaucrae disposition ânatonique 6péclfique coÈçue pour un aléplâcenent spatial,

Pourtent tes sportifs qui pratiqueni des disciplines &crobatiques conrne
le tlarpoline, 1ê gla$âstique, 1e pfoageon, réalisent des figlres technlques
sa4s aucull contact avec 1e gupport terestte. Etle gont en évolutioù continuelle
e+- srorienterit vers lrne sugnentat ion et une conpler.ification des rotations
steffectuant sinultalré!îent aut,olrI des trois axes de la séoBétrie eucliaiienîe.
Les acrobates donnent velt ige et éEotlon aux spectateuri qui, sri ls sont non
spéclal istes, ne peuvent discerner de façon pr:écise fa réalisation gestuelle
qurils ont vu effectuer. Coobien de persorlres en 19?6 oni pu observer o.ue 1e
frsnçais R.TfSol{, Charpion ihl Monde, venait diêtre 1e prenier trâ-eoolinlste
à exécuier, au cours iiu irêse Baut, trois saltos anièràs ( saut périlfeu:c)
conbinés a.rec trois 1.ri11eÊ (plrouettes), soit Èn total arg-ù1eire de rota.iion
égel à 2160o acconpli en der:x seconales. tes acaobates seûbtent défie" fes lois
de 1a grsvitation terrestre, joueni avec ei contre 1ê pessnteui et si 1s phy-
siqÈe pe?I[et drétudier la baustlque, eliê ne peroet q;iu$e explication rédue-
tionniste des ûouventents où f individu ne.peut âtre s.ssi.Bité q;ten un objêt
prcpulsé.

Lrhonne pou-r stéqu-i l ibrêf dispose d,organes sênsoriefs quj disLribuent
des eessages sur le positior,nement et 1e déplaceneni de lrappareil nuscl11o-
squefettique au syslrÈEe neweux cel1traI. Cellri-ci codnande à Eon tour les
organes Effecteurs afin de per-ûet,tre unF action trùsculaire slrLigrsvitaire eL
]]n équilibre dlmanique. Nous esslstorê tlonc entse Ies centreÊ Éuûérieurs et les
!écepteùrs à un perpétuel dialogue qui se défiEit par deux référentielo ;

- un extérieur : c'est 1r es.lérocêpt,j.oû
- un inddrlei jr :  cresr, la proprio2eplioD

Tol1s les êy6tèûes favorisent 1ea prlses drinfornationg coacerûant le
ûouveneat et I torientatioo spatis.le. CertêinÊ, coene lrapparej.l vestibulefue i
situé dane 1'orè111e irtorne, conposé du eystè e otolithique qui est sensible
êlna êecé1érations l-1néaires et du systèms c&naliculei?e sànsible anx accélé-
rations circulaiieg, avec les récepteurs lluÊculaireg, t€l]di-rleux, ariiculaires,
re€peciivenent sêBsibleÊ aux étirenèûts, viie€ses et positioôs, nous leneeigÊent,
au? 1es ecuvements du corps.

l!autres comde 1es capteufs viêuels, auditifs et tactlles !]ous reD-
seigne4t srr! -Ie donde eitvilonnart êt petuettent la localiBat,iotr précise de
certains repères {treBplin, croix .ouge du trampolia€ pour l.es atblètes) et
determinent ainsi fe mouvg&ent du corps dans r]n espsce stable. Cette clesri-



f icair lon n'est qurune Binpli f ication d'une réa1ité fort coûplexe et ainsi
notre systène visuel possàde ces deux fonctions réps.rt ies selon une disposi-
tion êoatonique très précise entre les cônes et 1es batonaets : la visioù
centrale ou fovéa1e pernet de discriniDer les fornes et 1es objets, la vision
périphérique rerseigne sr]-r 1s. vitesse et les nouveBents de 1a 6cène visuelle
que ûous percevons et que Bous interprétons conne u]l déplecenent de notre
tête. Toùs 1e9 systènes ne Eont pas parfaits, ainsi lrappareil vestibul-aire
ne peut déce1er uÀ déplacenent à vitesse conÊàanl-e Bais êucun ne fonctiome
de façon cloisolrnée, ils 6e conplèteBt et coopèrent et ainsi une réaction
détectée par 1es otol l thes peut entraîner un dépfacenent de ltoei l  dans 1'ar-
bite (r:éflexe vestibulo-oculêile) ou provoquer une contraction réflexe deÊ
ùuscles de la nuque (réf1exe de l,lagnus) qui efle mêne favorise 1a co$traciion
des ûuscles extensol]ls des nenbtes, ltais nalgré ces corrections inter-sysié-
ùiques, touttappareil poBsède des li-Eites. If fonctionne selon une bande passante
et ainsi x0a1gré les diverses interventions correctr ices possibfes, notre
systène visuel ne peut alisceirer de façon précise des références stables au
delà dtune vitesse de la tête supérieure à 120 degrég par seconde. Cette g&Inne
de fréquence étant dépassée, ce soni alors 1es autres systènes qui doiîent le
supp.Leer.

Alols que 1a. Deuro-physiologie n'exp1lque que paÎtiellenent 1es aéca-
nismes alu conttôle cle la posture statique, les entrainelrs se trouvent dars
I 'obl igation alreffectuer ales h'?othèses concernanb 1es infoînations que les
athlètes captent ale leul environneoent et ale leur corps afln d'orieBter. feur
pédagogie de façon plus efficace, Les prouesses que ces êire exceptionnefs
réafisent sont acquises alr cor]rs de nombreuseg heùes d'entrainenent lendalrt
lesquelles if6 êcquièren1, des progr€lmBes noteuLs aciobal,iques où lranplitude
et la force dê chaque action doivent étre spécif iées de façon renalquable. Ceci
ne peut êtte sccoBpli saûs contrôle sensoriel pernânent ou internittent et des
recherches conduites en collaboration avec 1es laboratoiies de physiologie
neuro-sensorielle de Paris et de Ma]cseilleJ deÊ gl.mnasies et des tranpolinistes
de f iastitut National des Sports (INSB?)r ont pernis de Eettre ea évidence
celtêins nécarisnes sensoriels au cor.:rs de 1!exécution dthabifetés acrolatiques.

Lorsquirm athlète quiltte par un Doyen quelconque le support élastique
destiné à 1ui alorne! ûe énergie initiale (plongeoix, ira-ûpoline, treoplin,
barre fj.:re), il réalise, quelque Éoit 1a discipline acroL,êtique envisagée, 1êê
D1êûes figureÉ techDiques, nênre si 1es conditions de réception sont différenlres
(eau, toi-Ie, neige, nousse).

Dès cet instant j-l évohe dlans lrespace et nous Êavons alors que 1eg
irlfol!,ations tactiles et dyo-art,iculaireE sont plus leÊtes et noins précises
que les infomlations visuelleB et vestibulaires dont les récepteuls sont gitués
daDs la boibe crao-ieDtre.

- ilûe aaalyse des trajectoitos, dês vitesseB et des accélératioas de
1a tête lrous perBet alors, coÈnalssant 1es perforlÂanees posÊlbles de nos sys-
tènes de conprendre quefs types d'infoflrâtioag aensorielles 1es athfètes
captent et utifiêelt €n situetion acrobs.tlque,

- Uûe variation ale la ûature du lrlIielr ; lunière stroboscopique (10
éclairs pêr seconile) supprinart tês iDfornaiions viÊuelles périphér.iques donc
de IÂouven€nt, obgcurité suppriûaat doBe toutes 1es infomations yisuelles,
ûous pe!ûet de hiérarchise! lrinportaDce fonctionnelle cles systènes gersoriels.

Ces étud€s oÈt per_ltis alê netllrê en évidence que 1es athlètes adoptaient
des stratégies inforûetionnelles différentes selon 1a géonétrie ilens laquelle
s!inscriyait les f igures techniques à réaliser, ces choix soDt aléteminés par
lee  I i n l t es  de  nos  sys tèmes .  Nous  avons  cons ta té  quÊ  :

- daûs une acrobêtie se aléroulant ilatls 1 seul plan de lrespace : le
salto arrière, (f iel lre 1), 1'athLète uti l ise 1es irforBatioBs visuelles foréales
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de nanière priviléglée s.u colrrs des phaseÊ initiale d'élévation et te'lûinale
de récepticn, instents pendant lesquels le tête ieste s""abi1isée ce qui pernet
donc à I 'oei1 i le s' isnobil iser sur un repère f ixe.

- dtautreÊ infoûêtions pendânt 1a phese de rotatlon au cours de la-
quÊ1Le la tête LourEe à une viteise pouvanr aLteindre 800 degrés par secoDde.

- dars une ecrobatle p1u,9 coûplexe se déroulant dans deux plans de
i 'eêpace, 1-. selto arrière !.r i f lé, (f igure 2), l 'êthlète ne peut t l t i l iser al l
eouts de 1a phase ititialê dtélévailon des infom6tioûs yisuelfes de fason
efficèee car se iête tourne autonr de deux eres et ltoeil ne peui percevoir la
scène vj,suel1e pulsque nous sevons quê ses nouvedrents en torsion sont de faible
s&pli iud€ (5 à 10'). 11 ult i l iÊe au cours de ce'! instent des lnfornâtions dror: i-
gine restibrrlêires lùi p€ruottant de resituer 1a yerticafe et einsi de reper-
cevoir des repères viEuelÊ signifiants.

Ces résultats dodifient quelques conceptiolls pédagogiques nais nouE
ûontrent le rôle! en êcrotratie, tenu per 1e segment céphâlique. Bien que la
tête êlt un rô1e énergétique peu iBlorts.nt par rapport au reste du eorps, elfe
9e dote, en raison des capter.Es aloni el le esU porteuse, d'ur staiut de vériteble
r1r a p Lorno-

Les acrobates constituert un nerveilleux modèIe symbolisar:t fes pcssi-
bilités d'adaptêtj-on que notle organisnre aalopte afiû de répoûalre aux exrgerces
dépendantes de notre nilieu, donc ile 1a piEte sur 1aque11e lihonne peut évoluer,

Dominique RIZXTTE
professeùr d, Educatlon physique

(Sporl,s Acrobatiques)

.A,rticle paru dans la Revûe rrsciences et Vie', ti"14? de Juin 1981,
sous fe titre rlj,e Controle des Sauts acrobatiques,,

Le SALT0 À.nRIEIIE TINDU par RICIIAR' TISûN
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1, T0JRN0I IIITRMTI0\AL DE RJI-AI,IACH ( Por-ær'rr) - 29 Er 30 Avnrr

La décision de ce déplacenent a été prisé tïès tardivenent en raison
de 1tÀssenblée Générale prograrnnée à 1a Bêûe date.

Draurre parr i l  était prduu la part-c.paLion de de]rx rdlblers qù au
demier aolrent ont déc1aré forfait,, T,ucien VMlNl, juge international a ac-
cepté ile prendre la direction de lréquipe de lrarlce ùascufine qui s'est renalue
en Pologne pour perticiper au traditionnel tourrloi nonaliaf organisé par 1a Fédé-
ration Pofonaise ales Sports Acrobetiques. Cette conpétition est ouverte âux
naiions affiliées à ]a I.I.T,, à liItr'SA ou éventueflenent aux del'l':( fédérâtions
inteinationales . Nous fe renercions ilu conpte rendu qu'i1 nous a fâit pèrvenir.

irAprès une corùse poursuite pou-r obteni? les passeporl,s, les visas et
ensr.rite lravioû, ltnquipe de lrance est parvenue à Varsovie oiL elle fut ac-
cùei11ie par Alexêndna ST,II,I0WSK-4., sêc?étaire générale de 1a Fédération Polonaise.
Ensuite ce fut fe départ en car pour PûLAUACH qui se trouve à 100 lli de 1a
capitale,

Cette nanifeetetion réunissait '13 nations dans trois .r. isci l l ines :
TLob]ing, l4ain à Main eL Tranpol ine,

TI]MBIING

La coûpétit ion srest déroulée sefon Ie règfenert de lrI ISA.
Cbez les feûnes, t"ès bel1e prestation de 1a Soviétique GROMOIIA Lud.nlla,

lhaepionne du Monde II'SA. n1le a réâ1isé dans la 1ère série (série des saltos) r
'rdouble salto êrrière tendu slri1ri ile ilouble safL,o arrière groupé,', dans la 2ène
série (série des e-ri11es) : r l 'u1l in Back out tendul.

L'Aûéxlcaine Sm.EVX KeUy, victorieuge de la coupe alu Monde deg Chs:mpions
83 à Bols Colonbes a réussi û "Fu11 in Back out pucktt très iechnique.

Chez 1es holtnes, les séries rvrl11esu co!0portalent 1e plus souvent :
I'Ûil in fu-l1 out puckrt, !,Doublê Frr-11 in Back outr'. Quanil aru séries "Sa1tos"
frenchainenent vedette était : "Doublê salto arrière tendu, double salto arrière
carpé".

Ce sport est encore néconnu en I'raûce, holl1is 1es démoÈstrations deE
équipes polonaises à ACR0TRA}|P. Î,a quauté des prestations présentées au cours
de cette coBpétition Bous a perlris de alécouç'rir rrn sport de trè6 haut niveau.

Les Bulga?es, orga.Êisateùs des prochains Cha-Epionnats du MoÈde 1984
du 2 au I octob"e à Sofia ont doniné dans 1es catégories : aluo férûiflin et duo
n1xte.

Les Polonals reaportè?ent les catégories : duo nasculin et taio féninin,
Leg Soviétiqueg ont doniné alans le quatuor Baôculin. Le trcloutt de 1er:r

exercice était un appui tendu renversé glr un bras en quatriène hauteùr.

MAIN À MÀIN

TM}{?OI,I NB

Conpétition indivialuelle féninine r
tr:arûpoliniste Holle.nalaise nra pas de chanee

Jacqueline DX RuYqm. fa sy'ôpathique
en Pologne. In] 1981 , el le s'étalt



feit  une entorse et cette fois encore, à fâ suite dtune aauvaise réeeption au
coufs r1e 1 ientreinelrent, el1e Ê'est blessée et n'a pu parir iciper à la compé-
ti t ion. La lrance ne présentait pas d'équipe féninine 1a com!étit ion étâit
donc très ôuverte- Crest fê j eune Aflemande Ililtrud Rol]l{n qui a gagné avec
9J?t,s30.

Coopétit- ion individue.I l .  oascul ine : Tro. s Fransajs pn
Il. !IRTHoD, L. MAIMRAY, I-. PIoIINE, favoris de 1a conpétition,
sèrent aur. épieuves quafificetiyes.

Laureit 1er
Lionel 2ène à 1/10
Hubert 6èBe

ô ,  r r h ê t ê  i t  v  ê r - . .  r o t n . , * . .  n - n "  à - . q  :  a h u t c  d e  _ a r r _
rent à 1a 2ène touche ei Lione1 à 1a 6ène touche.

Seù1 Hubert réa1isa son progranne conplet ei i1 termina â 1a Jàne place
avec un l,otel de 96 pts.

Crest le j eune Polonais ?ILKA Zdzislaw 3ène à 1a Coupe du Monde des
Che$pions 83 qui obtint 1a 1ère place avec 99 pts 20 (Bois Cofonbes 97.10).

REGn'IBRECiIT ÀBadeus (D), poulain de Davl.l PITTI,WÂY bien coùnu des
sLag ia i rês  de  D ina fd  réa l i sa  06  pLc  20  e t  sê  c lassê  "econd .

lrs.npoline svnehronisé f éninin

C'est la jeur:e éqrtpe al lenande H. ROCWL/B. SDAJ\-G oui reEporls alec
6-l pts 4B devant leÉ deux soeu-rs polonaises J.TRELAÆ.TRELA avec 55pts60.

lranDo Line srnch conisé D1ascr.Ll in

Victoire i leÊ Polonais S. PELr!A/V.0KONIX}ISKI 6lpts90 devant 1'équipe
allenande i R.MENENDEZ/À.RIGn{BRE0ET 52ptsl0 L. MAIhIFRA}-/ii " BnxTH0D obtinrent
)uDlsou eE aa ,erne Dlace.

1 ^  l  ^ . j ^ - ^ . : ' E r  r h . ,  u i c e  d é d o n s L r a i i o n  a  ; L i  o r g a o i s i ê  s v e ^  . e s  p a r -
ticipants ale tous 1es pays aleyant 4000 spectateu?s r:éûnis dans 1€ stade nuni-
cipal.

La soi"ée de clôture f11t très Êynpathique et ncu6 renercions la féalé-
ratiot Polonaise de la gentillesse de son accueil. Mafgré quelques doûnages
causés à mon estordac et quelques pr:oblèmes avec 1es contrôleÊ de fa !.rifice
au cours du voyage de retou? pax le traln, je gardèrai uû excellent souvenir
de cetire conpétiiion où je lus pour la prenière fois : juge, capitaine €t en-

conpé t i t i on :

Luclen VMAI{I

$.D.I,.R. : LrEquipe Chinoise de tù4b1ing et de nain à nain a donné sor accord
polrr urle tournée de dértor}silations en Fraûce d.r, 1"7 aù 21+ octobre 1983. ûn spec-
tacle à ne pas nâ.nquex. ErI:y, Mouiiûs, RenneB, Evian, SntibeÊ Êort candidats.
Quêls seront fes heuleux élus ?

2, CIIPfl]PIO"IMTS D'AI.ISIRALIE 1S3
IeD]Ires

Cherie l4ATHm.S
Debbie ROCm

9 0  . 1 / 6 . 6
9A.1 /8 .8

lioD.ees

Gleun K51,T-Y
Adrian l,'ÀinEÂM

99.7  /12 .1
9L.9ha.7
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3, CI#ilWI0NMTS D'EC0SSE - l,lov 1983 -

4. CI+il']PIONMTS D'AII.O4AGNE PAR EOIJIES

Iennes

Jacqueline
92.e/8.7,8.5

srrPSoN 91 .2/8.8

Homnes

A11stair FoGG
Bruce CRAIG

Homees

1. Kenji  IWAMoTo
2. Masaki IItASEITA

HonneB

1 . Marcel VmSTRÂTTFI'I
2. Aaxt B0SCH

9 1  . 6 / 8 , 2 , 8 . 7
91. |+ha.5

96.6 /11 .5
9 t , -4 /11 .6

9 3  . 6 / 1 a  ' 3  ' 9 . 3
88. /+/8,5

1. SCHWABISCH
2. LT,IT!&BACH
3. RINTELN

tr'emnes

1. Reiko HÀNDA
2. Yuziko NÂGÀTA

6. CIÆ4PIONMTS DES

38O.30
379.2
366.8

JAPON - 3 I'lov Bi -

91.6 /8 .6
8 t , .1 /8 .1

PAYS MS - 19,11,83
FeEnes

1 .  Mar i ska  V .D .SMÀN 90 .1 /8 .2
2 .  Mar : j  o  V .D ImurN  89 ,6 /8 .1 .8 .8

7, Cl+ûptor,lMTs D,ESPAGNE - 26,t.83 -
Fenmes

1 . IùnacD 'sda  PAZAS 9A .?  /7  .6
z.  ûaoraa n! , t1F- t t t -u éy.  t / r . )9.9

Àngel BÀLLESTm.oS 91 .9/12.2
Crnz BIÀNCo 97 .8/11.0
Julio CÀRVrA 97 .8/11 .5.11 .1

Homnes

1 .
2 .
2 .

RésultatÊ e]ctrait de r m-AI,1?0LINING n

Nous avonE 1e plalsir de vous anûoncer 1e nâriage ile :

?atrick BLOIS et de Véronlque POWCZXCI{ à GORBIO - le
Christiaû MUSSET et de Stlvie NEIGEI, dans 1a Nièvre

Christine COIIRTOISON et de Gin;; G.A},IAru à Sézaûne -

r'os MET4EURS VULU^ DE LTONHEUR A CES JEUNES COUPLES SPORTTFS,

26 Mai

- le 26 Mai

5. CIITII'IPIOI.|I\IATS DI]



À#s'.s
- F :
: I



L E S C | l A I l  P I Û i . ] I , 1  A T S F R A N C T1 9 8 4DE

l .  TnXIL Nathal ie
2. BOUETII Ceci le
l .  LmOY Nathal ie

B .  C .  S .  9 2 . 9
apÊ Ènt\INnq ce <
cPB RBtNnS 86.5

uTJ0r,rarI A GARC0NS
'1 . '  Plol INE Lionel
2. I{AINFRÀY Laureni
l .  FOûL-ARD Oliv ier

OAJLP 10t*.)
BCS 99 .8
E s p . I o n t . 9 5 , 2

CPB 87.6
DUC 85.e
liOûLrNS ./2.10

CPB
LY0l'l

42 .2

*

I !Â | I Ul {llLL IJ F I LLL5

1. BOYER lsabel le
2, CHAPoN Valér ie
l .  Qt l I l ' ITIN Isabel le

,'.' Jï{"ttil"..t" J*l t "'

1. Ttr lER lernard
2. PÀSSfi,LA.RD tenis
J. DûCROUX Robert

Y.-TflL .

[eEAlI A GARmus
3+; T 1. LASSARD Phi l i  ppe MoUI-INS 7 9 . 7



Lr a +"tr lbut ion* Oni obtenu

Fm,.
fe totaf exigé pour

lÈnE CqrÉconr r FIIIES
T. S0USALOPES Nathal ie MOUL1NS

lÈnr CATE60RIE GARCINS

du +"ltre

'  F i ,
e t  1 'accès  au  pod iu r

l  , r  [ , J

&
*

I

I

1. PX,],ITÀGiOSSA Xric
2. VÀnImEAU Philippe
3. CLÀBE Jean Marc

2Ème CAIEffiRIE GARC0NS
1. (AZMIERCZ.q'K Stéphane
2. AERTS Glrillau.ne
l. ; IENNIQUE Febrice

]aselme 80.1,
BCS 78 .8
lase' ' ie 78. i

BCS 85.1,
BCS 81  .0
Lasefne AO -'7

Lase)'ne 42,2
Lese].oe 80.8

2Èrle CATEGORIE FII I ES
1. LmAÀ,CHAND Claire
2. CÉÀL\ryL Nathalie
l. -Al"IIÂn,D Sylvie

DUC
t,tOu]-lris

8 0 . 2
8 0 . 1
7 4 . 8

1. C-AIJDÀS Eve THONON 8l .0 *
JÈmT CAIECilRIE GARCONS
1. FLdPPÂCL0 Llonel

Jr,"rr CATEffiRiE FILLES

2. !Lql ' {MA Sonia CUSSET 81 .8 t  2.  AIME Pascal



AEm CATEffiRIE FII-LES
T. M0 AT Corinne
2. GARNIERI Jocel lme
l.  ASTIm Va1érie

IrErr!6lGREÇt

1. CUYoN Aude
2. 0HIoNO MarYline
l. LEROUX StéPhanie

1. BAGNE Lasel 'ne 80.4 iCHXNOVX
lHONON
OAJLP

e 2 - L
7 9 . 6
1 9 . 1 i(

È

*

at

bFtid{

t " '

ACBB
IJGD
RENNES

1, !3-q.PPA0l,0 Michel
2. VTZIER Jéro!ûe
l. GRITXR Ludovic

6emr CATEG0RIE CTARCONS
1, SCIIÀT,RTZ labrice
2. LABROSSE Eric
3. PLROCHON Sébastien

Lasel 'ne 80.6
St t rermalÛ /Ô.  <

CLEON
1-

1 4 . 1

SATHÛNAÏ 80.8
SATIIONÀI 75. b

. '  I
I t

T. BoûTTIXR Isebefle
2. GmAFJ Karine
3, DÂISAY Karine

THIZY
ACBB
BCS

8 1  , 0

I rédéric

ffiFïEFTurs



- 2 4

TJMLI|'JG _ IIATIOMIf FILI.ES
1, JÀGUEUX f sabeue PL 2A 47 .94  * ' 1 ,

2 .
Sn4MOLA Daniel
PAULIN Philippe
LA]4BmT Christian

NVTAX
DUC
DUC

5 0 . 3 0  *
5 0 . 4 5
50.00

IJMLII{G _ FMERALE FIII$
1 .  GÙIARD V
2. BM,GERON V.
], DUBOURG M.

CHENO1T
OAJLP
CHENOtr'E

D . a 5
1*2 .55
L 2 . 1 5

1 . IOIRE Â.
2 .  SUTY T .
3. NIVET L.

.  .  a  t  1 4

BCS / *5 .5A
BEÂI'NE 1-L.85
BCS L1 .85

! L /

-

S\î']CHRO _ B
T. JUXT/TLXIER
2. HIMMoN/BONNAXI

CPB
VÂC

32.5
SYNCHRO - 1ÈnE CATEIilRIE
1.PEXTÂGROSSÀ,/CLABX LaSeyne 32.6
- .  S o U S A - o D  Z  , J C  '  L , {  M  t L . [ .  ) . 6



SYNCHRO 6/5
1. URSIN/BRULET
. . !.Ariu]rù/ !au!r!N!

]. TRALONGO/SCIIIIERTZ

1- AMr ARn/t}IrniD
2. VA]'INERIAU/AERTZ
3 . AD-AT/LH'IA.RCHNXD
]. }MNDOZÀ/MENDOZA

1. ASTIER/BURCAT
2. 1,']J I LLNMIN,/COMBA Z
3. LIPODER/TEILLIEZ

Stceraain 12.4 *
ÀsBR 32.1  *
CLEON lo.5 rt

CUSSET
THONON
SATHONAY

MoULINS 33.1.
B C S  3 1 . L
Laù el'ne
MONTPELLINR 31 .O

t

:t

I v

R I : H i

'rNFDTT N (

Lls TROPI]EES

V
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